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Objectifs du module 
 

Objectif général 

Être capable d’évaluer des adultes en apprentissage. 

 

Objectifs spécifiques 

1. Savoir ce que signifie « évaluer ».  

2. Savoir pourquoi il faut évaluer en formation. 

3. Évaluer des adultes en apprentissage. 

4. Comprendre la différence entre évaluation et acquis. 

 

Avertissement 

Les documents de l’Association des Scouts du Canada sur la formation modulaire sont desti-

nés à la formation des adultes de l’Association. Bien qu’ils fassent référence à des politiques 

et à des règlements officiels de l’Organisation mondiale du Mouvement scout et de l’Associa-

tion des Scouts du Canada, ils ne remplacent pas ces politiques et règlements officiels et ne 

sauraient être interprétés comme tels. 

Le contenu de ce module est la propriété de l’Association des scouts du Canada et ne peut 
être modifié de quelque manière que ce soit. La reproduction totale ou partielle est interdite à 

moins d’obtenir l’autorisation préalable de l’Association des Scouts du Canada.  

L’Association des Scouts du Canada vous remercie de votre dévouement et de votre implica-

tion. 

Bonne formation! 

Note 

Le genre masculin est utilisé dans ce document afin d’alléger le texte, mais il désigne aussi 

bien les femmes que les hommes. 
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1. Qu’est-ce qu’évaluer? 

 

Dans son sens le plus strict, évaluer signifie déterminer la valeur d’un objet, d’un projet, d’un 

travail ou d’une personne. L’évaluation se traduit souvent par une décision.  

 

Dans le mouvement scout, l’évaluation se fait de plusieurs manières. La majeure partie de ce 

module traite de l’acquisition et l’intégration des apprentissages. Si une personne suit une 

formation, c’est pour apprendre de nouvelles choses. Le formateur, en plus d’enseigner, doit 

donc évaluer si la personne qui a suivi sa formation a bien compris ce qu’il voulait dire, et si la 

personne est en mesure de mettre en pratique ce qu’elle a appris.  

 

Une autre forme d’évaluation est de recueillir les impressions, appréciations et commentaires 

des participants sur la formation suivie. Cela permet au formateur de s’ajuster à son public 

pour la prochaine fois qu’il la donnera.  

 

Enfin, on parle aussi d’évaluation si un formateur a pour mandat de juger si une personne a 

une expérience (par son travail, un autre loisir ou une autre association scoute) qui pourrait 

être reconnue comme étant semblable à ce qui est couvert par un module; ou encore, l’éva-

luation peut être faite par un gestionnaire dans l’association qui évalue si un bénévole de 

l’association est au bon endroit pour un mandat (voir le cycle de vie de l’adulte ou des forma-

teurs). 

 

2. Pourquoi évaluer la formation? 

 

La formation est un moyen d’accroître la qualité du scoutisme. En transmettant 

des connaissances, en favorisant le développement des compétences, en incitant 

les adultes à cultiver certaines attitudes, nous espérons rehausser la qualité de 

nos ressources bénévoles, lesquelles auront un impact sur la qualité du scoutisme 

dans les groupes et les unités. 

 

Les formateurs ont la responsabilité de s’assurer que les activités de formation 

atteignent leur but. Il ne suffit pas de réunir quelques individus dans un local, de 

leur présenter une matière qui traite, par exemple, de l’art d’animer un groupe 

de jeunes, et d’ajouter un ou deux exercices pour que ces mêmes individus se 

transforment instantanément en animateurs modèles. Dans certains cas, la for-

mation contribue de façon notable à augmenter la compétence des participants. 

Dans d’autres cas, les efforts investis sont beaucoup moins fructueux.  
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3. Types d’évaluation 

 

L’évaluation d’un module comporte : 

 

 évaluation diagnostique   

 évaluation par objectifs  

 évaluation formative  

 évaluation sommative  

 évaluation par observation  

 

L’évaluation diagnostique permet au formateur d’ajuster sa formation aux besoins des 

participants. Cette formation se fait avant la formation et sert à savoir ce qui est déjà connu 

des participants. 

 

L’évaluation par objectifs sert à mesurer l’acquisition des connaissances ou le développe-

ment des compétences de chacun des individus selon les objectifs du module. 

 

L’évaluation formative consiste à aider les individus à reconnaître leurs lacunes et à leur 

donner des moyens pour les combler. 

 

L’évaluation sommative consiste à juger dans quelle mesure les participants ont compris 

la formation. Dans le milieu scolaire, l’évaluation sommative est celle qui donne la note finale 

aux étudiants.  

 

L’évaluation par observation consiste à mesurer, sur une période donnée, les change-

ments du savoir-faire et du savoir‐être des individus.  

 

4. L’évaluation  

 

L’AUTOÉVALUATION 

L’autoévaluation fait appel au jugement de l’apprenant sur ce qu’il considère avoir acquis par 

rapport aux objectifs. Les modules ont été  conçus pour aider l’apprenant dans son autoéva-

luation. L’évaluation formative qui se retrouve à la fin de chaque module est un outil indis-

pensable qui permet à l’apprenant d’évaluer son savoir en relation  avec les objectifs du mo-

dule. Il peut lui‐même décider s’il va continuer son évaluation avec un formateur ou s’il va lui 

demander de l’aide pour bien atteindre les objectifs du module. L’apprenant est responsable 

de sa formation et de son évaluation. 

 

L’autoévaluation a l’avantage de susciter la réflexion. L’apprenant peut obtenir des clarifica-

tions sur certains points de la matière apprise. Par ailleurs, on a pu observer que l’autoéva-

luation rend souvent l’apprenant plus confiant, moins sur la défensive et plus ouvert aux cri-

tiques.  
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LA RENCONTRE 

L’apprenant peut rencontrer le formateur à plusieurs reprises lors des  stages et du tuto-

rat. Mais habituellement, il le rencontre une fois après la session et ceci afin de se faire 

évaluer. Lors de la rencontre, le formateur doit rendre l’apprenant confortable avec le 

processus et lui rappellera que ceci n’est pas un examen, mais une évaluation formative. 

Le formateur est là pour l’aider à compléter son module. Cependant il doit comprendre 

qu ìl y a des objectifs à atteindre et que les connaissances demandées par certains mo-

dules sont plus difficiles à saisir que d’autres.  

 

Advenant ce cas, on conseillera à l’apprenant quelques travaux et réflexions, surtout si 

ce module est obligatoire pour accomplir la tâche demandée par son mandat. 

 

Pour l’évaluation d’un module le formateur se base sur les objectifs du module, les résul-

tats des exercices pédagogiques, ainsi que tous les autres travaux ou discussions qui 

peuvent avoir eu lieu lors des sessions, stages ou tutorats, pour ensuite déterminer si les 

apprentissages (savoir) de l’apprenant sont conformes avec le contenu du module. 

 

L’entrevue est le moyen le plus approprié au système modulaire que l’Association des 

Scouts du Canada privilégie. Elle peut se dérouler avec ou sans rétroaction de la part de 

la personne évaluée. Évidemment, nous favorisons la discussion, car elle permet à l’ap-

prenant de participer à l’évaluation de ses apprentissages. En plus de contribuer à res-

ponsabiliser l’apprenant en ce qui a trait à sa propre formation, l’entrevue avec rétroac-

tion est beaucoup plus satisfaisante et enrichissante. Par contre, il faut savoir que l’en-

trevue exige du temps et qu’elle peut être perçue comme menaçante. L’évaluateur doit 

se montrer à l’écoute et ne pas profiter de cette méthode pour faire la morale. 

 

Pour que l’évaluation soit la plus objective possible, on évitera de porter un jugement en 

se basant sur des impressions ou des sentiments. Ces derniers peuvent fausser le pro-

cessus d’évaluation en faisant perdre de vue les objectifs visés par l’activité de forma-

tion. C’est pourquoi nous devons mettre l’accent sur les objectifs d’apprentissage. Les 

objectifs sont les résultats visés, les changements souhaités. Ils constituent la base 

même de toutes les activités de formation.  

 

L’OBSERVATION  

Pour mesurer le succès de la formation, on observe le comportement de l’apprenant 

avant et après la formation. Toutefois, « après la formation » ne signifie pas immédiate-

ment après. Il faut donner le temps à l’apprenant d’intégrer ses apprentissages dans des 

tâches réelles.  

 

Il est souhaitable de mesurer les acquis à court terme et à long terme. Par exemple, on 

peut vérifier à court terme si un animateur a appris à préparer un programme d’activités  

hebdomadaires en lui demandant tout simplement d’en rédiger un. À long terme, 
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d’autres facteurs permettront d’évaluer sa compétence en tant que concepteur de pro-

grammes pour des jeunes : la satisfaction des jeunes, les résultats obtenus par les jeunes, 

mais aussi la durée du service (un adulte satisfait et compétent a tendance à demeurer plus 

longtemps), la stabilité de l’effectif, la progression personnelle des membres de l’unité, le 

climat qui règne dans l’unité, l’attitude générale (transparence, collaboration, etc.). 

 

L’observation consiste pour le formateur à regarder attentivement l’adulte en apprentissage 

lors d`une situation de travail, réelle ou simulée. L’évaluateur prend des notes en fonction 

des objectifs d’apprentissage, sans intervenir dans la situation. Il est souhaitable qu’il partage 

ses conclusions avec l’apprenant dans une entrevue ultérieure. La situation peut être réelle 

ou simulée.  

 

Une situation réelle signifie travail réel la plupart du temps en interaction avec d’autres per-

sonnes, adultes ou jeunes. Ce type d’observation s’exerce généralement lors d’un stage (voir 

le module FOR 0014). Une situation simulée exige une mise en scène qui permet à l’appre-

nant de faire comme s’il se trouvait dans une situation réelle. On peut rattacher à la situation 

simulée une discussion entre les participants. L’évaluateur réunit quelques adultes en situa-

tion d’apprentissage et leur indique un sujet de discussion. Il peut faire office d’animateur ou 

de modérateur, mais il n’intervient pas dans le contenu de la discussion. Cette méthode per-

met d’évaluer plusieurs adultes à la fois. Il ne s’agit pas cependant d’une évaluation collec-

tive. L’évaluateur doit évaluer individuellement chacun des participants à cette discussion. 

Puisque le formateur ne peut pas toujours être là avec l’apprenant, les autres personnes qui 

font équipe avec lui jouent un rôle de support et sont plus aptes à l’observer. Le formateur 

breveté demeure le conseiller de l’apprenant tout au long de son parcours de formation.  

 

Les erreurs d’évaluation  

L’évaluation peut prêter à différentes formes d’erreurs de jugement qui faussent les résultats. 

Notons qu’aucun évaluateur n’est à l’abri des erreurs. Habituellement, l’évaluateur n’est pas 

conscient qu’il commet une erreur dans son jugement. Voici les principaux pièges à éviter 

dans un processus d’évaluation.  

 

L’EFFET DE CONTRASTE 

L’effet de contraste est la tendance à comparer un individu avec ceux qui l’entourent. 

L’effet de contraste peut jouer en faveur d’une personne ou en sa défaveur. Par 

exemple, un adulte d’expérience moyenne et de compétence moyenne entouré 

d’adultes chevronnés, risque de paraître médiocre. Par contre, le même adulte paraî-

tra exceptionnellement compétent parmi un groupe de débutants.  

 

LA PREMIÈRE IMPRESSION 

Phénomène bien connu dans le domaine de la perception, cette erreur n’en est pas 

moins très fréquente. Le formateur ou l’évaluateur est favorablement ou défavorable-

ment impressionné par le comportement d’un individu lors des premières rencontres. 

Il fixe son jugement sur cette impression et refuse de le modifier même si le compor-
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tement de l’individu change considérablement. L’évaluateur ne voit que les comporte-

ments ou les actions qui renforcent son jugement initial.  

 

L’EFFET DE HALO 

L’effet de halo est la tendance à étendre à tous les aspects de la personnalité une im-

pression née de l’observation d’un seul aspect. Ainsi, parce qu’un adulte est dyna-

mique et qu’il entraîne facilement les jeunes, on aura tendance à l’évaluer favorable-

ment sur tous les autres aspects de son travail.  

 

LA COMPLAISANCE 

La complaisance est la tendance à éviter d’évaluer de façon défavorable une personne 

qui mériterait pourtant de l’être. Par exemple, sur une échelle 

« médiocre, passable, bon, très bon, excellent », l’évaluateur, soit parce qu’il n’est pas 

sûr de lui, soit parce qu’il craint de devoir défendre sa position, soit qu’il a peur de 

déplaire, classera l’individu dans passable ou bon, alors qu’il devrait noter médiocre.  

 

LES EXTRÊMES 

Certains évaluateurs sont convaincus que le succès est exceptionnel, que  seules les 

personnes ayant traversé de longues et exigeantes épreuves méritent de réussir. 

D’autres ont une tendance tout à fait contraire. Ils décrivent tous ceux qu’ils ont à 

évaluer comme des êtres formidables.  

 

LE MIROIR 

Des recherches ont démontré que nous avons tous tendance à juger plus favorable-

ment les personnes qui nous ressemblent, soit parce qu’elles proviennent du même 

milieu géographique ou social, qu’elles ont les mêmes opinions, les mêmes intérêts, 

etc.  

 

Pour éviter de commettre de telles erreurs, on peut opter pour une évaluation croisée, c’est‐à

‐dire que plus d’une personne procède à l’évaluation. Par la suite, on met en commun les 

résultats obtenus, on les compare et on arrive à une évaluation globale plus objective. 

L’autoévaluation peut être utilisée pour favoriser la discussion et désamorcer les erreurs qui 

viennent d’être décrites.  

 

Des cas d’échec  

Il est possible qu’un adulte en apprentissage n’obtienne pas le brevet convoité ou se voie 

refuser la reconnaissance de certaines étapes de formation. S’il n’a pas atteint les objectifs 

d’apprentissage, il se trouve en quelque sorte devant un échec, même si celui‐ci ne devrait 

être que temporaire. Les causes de cet échec peuvent varier : l’adulte n’a pas investi suffi-

samment de temps dans sa formation ou la formation reçue n’avait aucun lien avec les 

tâches qu’il doit accomplir, donc il manque de motivation… La plupart du temps, des reprises 

peuvent être envisagées.  
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Il peut arriver qu’un formateur ou un responsable dépiste un adulte dont le profil comporte 

des empêchements à travailler auprès des jeunes ou en équipe. Dans bien des cas, on peut 

avoir des doutes dès le début de la formation, mais c’est habituellement au cours du stage 

(c’est‐à-dire en situation réelle de travail) que les observations seront les plus concluantes.  

 

Il faut bien l’admettre, il peut arriver que la formation ne réussisse pas à habiliter une per-

sonne à exécuter les tâches qu’elle aura à accomplir au  sein du Mouvement. La formation 

n’est pas une « usine de transformation ». Elle ne peut transformer une personne immature 

en adulte responsable. Que ce manque de maturité se manifeste par une forme d’infanti-

lisme ou d’autoritarisme, les effets négatifs sont aussi importants. Si une telle situation se 

présente, il faut agir rapidement. Le formateur sera donc appelé à conseiller l’adulte dans son 

choix de tâche, à lui faire comprendre que son choix de tâche n’est pas compatible avec ses 

savoirs et qu’il doit choisir une nouvelle tâche. Le formateur informera le responsable de 

l’adulte de la conclusion de la rencontre.  

 

Le Plan de formation personnel peut s’avérer très utile pour aborder la question de la recon-

naissance des compétences. Il permet de préciser à l’adulte en apprentissage que la recon-

naissance ne s’accorde pas automatiquement du seul fait de participer à des activités de for-

mation. La démarche doit être perçue comme une prise en charge sérieuse de sa propre 

formation et l’objectif principal est de maintenir la qualité au sein du Mouvement.  

 

5. Acquis  

 

Il est à noter que la reconnaissance d’acquis est un processus qui demande de la rigueur et 

du sérieux. Ici on n’évalue pas le module lui‐même, mais plutôt les connaissances acquises, 

soit en suivant des cours ou par de l’expérience. On étudie le plan du cours ou on prend con-

naissance des travaux faits par l’apprenant et on discute pour s’assurer que les réponses 

obtenues sont pertinentes au module. Au besoin, on peut ajouter un exercice pédagogique 

ou un petit projet pour compléter les connaissances requises pour le module. Si on déter-

mine qu’il n’y a aucune relation entre le savoir présenté et le module, on conseillera à l’appre-

nant de le suivre.  

 

L’Association a mis à votre disposition deux guides sur les acquis, un pour le programme 

général et un pour le programme des formateurs. S.V.P. utiliser ces guides, ils vous aideront 

à déterminer si un module peut être reconnu comme acquis. Ces guides vous donneront 

aussi des lignes de conduite sur les modules qui peuvent être reconnus, ainsi qu’une sugges-

tion pour la rencontre de reconnaissance des acquis.  

 

La majorité des acquis seront reconnus lors des premières rencontres au début du processus 

de formation. Il n’est cependant pas exclu de procéder à une reconnaissance d’acquis tout au 

long du parcours de formation.  
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Équivalence  

On se doit aussi de faire la différence entre équivalence et acquis. Une équivalence est don-

née aux adultes qui ont suivi une formation scoute ou reçu un brevet dans l’ancien pro-

gramme ou dans une autre association scoute. Puisque la formation variait de district à dis-

trict, il est impossible de faire une équivalence nationale des brevets reçus précédemment.  

 

6. Évaluation faite par les participants de leur satisfaction à l’égard 

de la formation suivie.  

 

À la fin de chaque segment, il est important que les participants prennent quelques minutes 

pour donner leur évaluation de la session. Cette évaluation peut être sous forme verbale, ou 

sous forme de fiche d’évaluation. Un document présentant plusieurs manières de faire cette 

évaluation est disponible.  

 

Les points évalués peuvent être :  

 Accueil 

 Local 

 Menu 

 Hébergement 

 Horaire 

 Contenu 

 Présentation 

 Travail d’équipe 

 Documentation 

 Disponibilité des formateurs 

 Clarté des explications 

 Écoute des formateurs 

 Pertinence des exemples 

 Choix et façons d’expliquer 

 Tout autre aspect pédagogique  

 

Les commentaires des personnes ressources sont aussi très importants à noter. 
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Mise en pratique des apprentissages 

 

Discuter avec d’autres formateurs sur la manière de procéder à des reconnaissances d’ac-

quis.  

 

Participer, en compagnie d’un autre formateur, à l’évaluation individuelle d’un adulte dans le 

scoutisme engagé dans un parcours de formation.  

 

Évaluation formative du module  

 

Évaluation de la formation 

 

1. Qu’est‐ce qu’évaluer? 

2. Pourquoi évaluer la formation? 

3. Quels sont les trois types d’évaluation en formation? 

4. Quelle est l’importance de l’autoévaluation? 

5. Qu’est‐ce qui peut conduire un formateur à faire des erreurs d’évaluation? 

6. Comment procède‐t‐on à une reconnaissance d’acquis?
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